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ê lôissue de lôorogen¯se varisque ¨ la fin du Carboni-
f¯re, il y a 290 millions dôann®es, tous les continents 
sont rassembl®s en une Pang®e. Un seul oc®an, la Pan-
thalassa, recouvre le globe en formant un large golfe : la 
M®sog®e, entre deux masses continentales : le Gondwa-
na et la Laurasia. La Vend®e fait partie du domaine 
structural de lôArmorica qui, avec lôouest europ®en, se 
situe sur la marge continentale de la Laurasia au fond du 
golfe m®sog®en. Au Permien, la Pang®e commence ¨ se 
disloquer le long de grandes fractures transcurrentes 
h®rit®es de la collision varisque et des foss®s du Carbo-
nif¯re sup®rieur. Côest particuli¯rement le cas dans lôar-
cature du golfe o½ la Laurasia se d®coupe en trois blocs : 
la Laurentia, la Baltica et la Sib®ria-Angara (Fig. 1). 
Ces fractures structurent lôArmorica et donc la Vend®e 
en marge de la Laurentia. Ce sont les failles armori-
caines NW-SE qui vont rejouer au Jurassique. Au Per-
mien, cette tectonique a g®n®r® un magmatisme lampro-
phyrique qui nous a l®gu® les dykes de minette de Sion-
sur-lôOc®an et de la pointe du Payr®. Au Trias, la tecto-
nique transtensive devient franchement extensive. 
Gondwana, Laurentia et Baltica commencent ¨ se s®pa-
rer. Leurs marges continentales au bord du golfe m®so-
g®en se creusent de foss®s tectoniques aussit¹t envahis 
par les eaux marines. Le fond du golfe devient une mer 
®picontinentale parsem®e de grandes ´les comme lôAr-
morica et le Massif Central (Fig. 2). Une importante 
activit® volcanique intracontinentale se manifeste, 
comme dans lôEst®rel, mais nôatteint pas la Vend®e. En 
m°me temps, la M®sog®e se fracture et des rifts oc®a-
niques apparaissent. Lôoc®an alpin ou T®thys est en for-
mation. Nous sommes ¨ -200 millions dôann®es. 

Côest alors que le climat se r®chauffe par la conjonction 
de diff®rents facteurs, astronomiques et pal®og®ogra-
phiques. Le niveau de la mer monte rapidement. Côest la 
transgression du Jurassique. Elle arrive en Vend®e d¯s le 
d®but de lôHettangien et vient du sud. Elle va occuper 
un bassin ®troit en arri¯re du littoral atlantique qui 
nôexistait pas encore, en allant de Jard-sur-Mer ¨ Brem-
sur-Mer et en passant ¨ lôest des Sables-dôOlonne     
(Fig. 3). 

La tectonique extensive produit des failles normales 
orient®es WNW-ESE et NW-SE tout en r®activant les 
fractures armoricaines dont les plus importantes sont 
celles du bassin de Chantonnay. Ces failles sont pent®es 
alternativement vers le nord-est ou le sud-ouest. Elles 
cr®ent des demi-grabens lorsquôelles sont seules, et des 
grabens par jeux synth®tiques de plusieurs fractures. Sur 
le littoral vend®en, la faille directrice est celle qui va du 
sud-est, ¨ lôembouchure du Payr®  pour aboutir au nord-
ouest, au nord de Sauveterre et au sud du Havre de La 
Gach¯re (Fig. 3). Cette faille est pent®e vers le nord-est. 
Elle passe par Bourgenay, Les Sarts, La Salle-Roy et 
Cayola o½ elle est la plus visible sur la c¹te. Côest la 
faille de Bourgenay - La Gach¯re. Elle pr®sente plu-
sieurs d®calages dextres orient®s NNW-SSE qui corres-
pondent ¨ la r®activation des grands d®crochements 
permiens, le plus spectaculaire ®tant celui des Sarts.  

Le d®veloppement de ce syst¯me de fractures est de 
lôordre de 23 km. Les failles associ®es et plus ou moins 
parall¯les ont un pendage vers le sud-ouest et donnent 
lieu ¨ la formation de petits horsts et grabens larges de 
plusieurs centaines  de  m¯tres sur  quelques  kilom¯tres 
dôextension. 

Cette tectonique ravive les reliefs, ce qui entra´ne par 
®rosion fluviatile, dôimportants apports d®tritiques sur la 
marge continentale et dans les nouveaux bassins struc-
turaux. Ainsi commence la s®dimentation jurassique. 

Les deux sorties de terrain de lôAVG organis®es le     
7 avril et le 19 mai 2019, avaient pour but dôobserver la 
structure, la s®dimentologie et la stratigraphie des for-
mations s®dimentaires transgressives du Jurassique 
entre les Sables-dôOlonne et Jard-sur-Mer (Fig. 4). 
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La premi¯re sortie permet, dôune part, dôobserver la 
disposition structurale des premi¯res formations trans-
gressives, et, dôautre part, dôobtenir une stratigraphie 
compl¯te pour lôHettangien. La journ®e commence dans 
lôAnse aux Moines de Saint-Jean-dôOrbestier (Fig. 4, 
site 11). Puis nous nous rendons ¨ la pointe ouest de la 
Baie de Cayola en traversant le bois de Saint-Jean et 
longeant une partie de la c¹te (site 12). Nous allons en-
suite dans lôAnse de La R®publique (site 13), au sud-
est de Bourgenay pour des observations sur lôestran et la 
c¹te rocheuse du port de Bourgenay ¨ la plage du Veil-
lon. 

1. LôAnse aux Moines, un demi-graben jurassique 

Directement au sud de lôabbaye de Saint-Jean-
dôOrbestier, lôAnse aux Moines est le r®sultat dôune 
intense fracturation jurassique orient®e N 110Á. Large 
dôenviron 200 m, lôanse est cern®e de rochers grani-
tiques avec une gr¯ve de galets sur la rive orientale  
(Fig. 5a, Ph. 1 ¨ 3). Côest dans la falaise de cette rive 
que des strates du Jurassique sont pr®serv®es dans une 
structure faill®e (Fig. 5b et 6). Lôanse a conserv® une 
®cluse ¨ poissons qui pourrait encore °tre utilis®e. 

1.1. Contexte g®ologique 

La formation rocheuse est constitu®e de m®ta-granites et 
m®ta-granodiorites foli®s, migmatis®s et largement in-
trud®s de filons de pegmatite ®manant dôun pluton gra-
nitique sous-jacent (Ph. 2 et 3).  

Par endroits, la roche ressemble ¨ un orthogneiss mig-
matitique, mais elle a ®t® modifi®e essentiellement par 
lôinfiltration de fluides pegmatitiques et non par ana-
texie dôun liquide granitique. Ces fluides silico-
alumineux potassiques ont ®t® extraits dôun massif gra-
nitique en cours de cristallisation qui doit se situer ac-
tuellement ¨ une centaine de m¯tres au-dessous. Les 
recristallisations thermo-m®tamorphiques en filonnets et 
impr®gnations de quartz, microcline, muscovite, tour-
maline, grenat et disth¯ne sont caract®ristiques des cou-
poles pneumatolytiques qui se d®veloppent au-dessus 
des massifs granitiques lors de leurs mises en place dans 
lô®corce moyenne. Ce sont les apophyses de ce massif 
qui affleurent au Puy-dôEnfer, au Ch©teau-dôOlonne et ¨ 
La Chaume un peu plus au nord. Elles sont dat®es vers 
320 Ma. La formation de ce substratum de nature m®ta-
granitique appartient au Complexe des Sables-
dôOlonne. Ce Complexe provient du plancher du bassin 
de La Roche-sur-Yon dont la base est attribu®e au Cam-
brien sup®rieur. Nous retrouvons cette formation m®ta-
plutonique ¨ Noirmoutier et ¨ lố le dôYeu o½ elle a ®t® 
dat®e ¨ 530 Ma, du Cambrien inf®rieur.  

Tout le substratum pr®sente une fracturation en dia-
clases conjugu®es NNW-SSE et NE-SW (Fig. 5a). Mais 
côest la fracturation jurassique WNW-ESE qui se super-
pose ¨ la fabrique du socle relatif et structure tout le 
littoral. De fait, cette fracturation a jou® verticalement le 
long dôune faille normale majeure. Cette faille traverse 
obliquement lôAnse aux Moines et passe au travers de la 
falaise du c¹t® sud-est. On observe dans la falaise m®ta-
granitique, depuis le bord sud, une s®rie de fractures 
parall¯les et pent®es vers le nord, puis le plan de faille 
appara´t soulign® par une br¯che tectonique remaniant 
des filons de quartz (Fig. 5b et 6, Ph. 1). Ce plan est 
orient® N 110Á et pent® de 50Á vers le nord. Côest la 
partie effondr®e de cette faille qui est occup®e par des 
bancs de calcaire silicifi® que nous attribuons ¨ lôHet-
tangien. 

1.2. Formation du Jurassique 

Les strates de calcaire silicifi®, dô®paisseur d®cim®-
trique, sont orient®es N 110Á avec un pendage variable 
vers le sud. Elles affleurent sur une largeur de 30 m 
dans la falaise sud-est en armant toute la hauteur de la 
falaise  dans  la partie  moyenne, soit sur un  peu plus de 
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3 m de puissance, mis ¨ part lô®panchement des collu-
vions superficielles. Vers le nord, elles reposent directe-
ment sur un substratum granitique fortement alt®r® en 
ar®nite quartzo-feldspathique et argile bleue. Le contact 
de base de la pile s®dimentaire est en partie masqu® par 
des coul®es de boue actuelles de terrain argilo-ar®nitique 
(Ph. 4 et 5). Il appara´t constitu® par un banc dôargile 
verte ®pais de 60 ¨ 80 cm, puis par du calcaire silicifi® 
bleut® (Ph. 6). Toute la pile est ensuite faite de calcaire 
silicifi® ferruginis®. 

Cette s®dimentation de la s®quence transgressive est 
similaire ¨ celle de tous les autres sites o½ affleure la 
base de la s®dimentation hettangienne, avec une ou plu-
sieurs couches dôargile verte et des bancs gr®seux et 
conglom®ratiques (Cayola, Bourgenay, Payr®).  

 
1.3. Structure 

Il nôy a pas de faille du c¹t® nord qui aurait un pendage 
vers le sud en r®ponse ¨ la faille du sud ¨ pendage nord. 
Nous voyons donc un demi-graben constitu® dôune seule 

faille normale, avec un basculement vers le sud du rem-
plissage s®dimentaire qui a gliss® le long du plan de 
faille (Fig. 5b et 6).  
En allant vers lôestran, des rochers de calcaire silicifi® 
affleurent jusquô̈  90 m de la plage. Puis ce sont des 
m®ta-granites. Le demi-graben se termine en biseau au 
milieu de lôanse. En allant vers les terres, les blocs de 
calcaire silicifi® pars¯ment les champs et les bords de 
falaise tout le long du littoral jusquô̈  Cayola.  
La transgression jurassique sôest donc ®tendue sur toute 
la r®gion.  

Le demi-graben de lôAnse aux Moines ou de Saint-Jean 
r®sulte dôune tectonique locale ayant succ®d® ¨ la trans-
gression et au d®p¹t du Lias Inf®rieur, comme nous le 
verrons par la suite. Lôorientation N 110Á de ce foss® est 
un peu oblique par rapport ¨ la direction g®n®rale         
N 130Á des grabens du Jurassique du littoral vend®en 
(Fig. 3). Mais le substratum m®ta-granitique pr®sente 
une importante structuration sub-®quatoriale bien ant®-
rieure au Jurassique. La petite structure du demi-graben 
a sans doute ®t® guid®e par la fracturation ancienne. 

2. La Baie de Cayola, un graben du Lias inf®rieur 

Traversant le bois Saint-Jean au sud-est de lôAnse aux 
Moines, nous atteignons la c¹te rocheuse sous le village 
de Saint-Jean (Fig. 7, Ph. 7). La falaise escarp®e est 
encore constitu®e par les m®ta-granites et orthogneiss 
du Complexe des Sables-dôOlonne. Or, tout le haut de 
la falaise nous offre un placage de calcaire silicifi® 
dô®paisseur m®trique que recouvre la dune ®olienne  
(Ph. 8 et 9). Côest la discordance du Jurassique que 
nous suivons jusquô̈  la pointe nord-ouest de la Baie de 
Cayola. 


